
La vitalité de la vie associative villetaneusienne est souvent observée durant la fête de la ville ou lors de la fête de jardins.
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Un Forum de la vie associative
PARTICIPATIF !

Pour cette première édi-
tion, «la municipalité a 
en effet souhaité sou-
tenir les associations 
locales et favoriser les 

initiatives citoyennes en insuffl ant 
au Forum de la vie associative une 
forte dimension participative », 
souligne Rachida Boukerma, ad-
jointe au maire en charge de la vie 
associative. 

La mobilisation 
était au rendez-vous ! 
Illustrant la diversité de la ville, la 
centaine d’associations villetaneu-
siennes jouent un rôle essentiel 
dans le vivre-ensemble des habi-
tants – 60 d’entre elles sont parti-
culièrement actives. Si différentes 
structures participent déjà à cer-
tains événements organisés par la 
ville, c’est la première fois qu’elles 
s’impliquent dans l’élaboration d’un 
Forum. Pendant les nombreuses 
réunions de travail, plusieurs res-
ponsables associatifs ont exprimé 
leurs envies, leurs besoins, écha-
faudé des plans d’action et débattu 
des moyens à mettre en place. Le 
tout encadré par l’équipe du centre 
socioculturel Clara-Zetkin, qui, tout 
au long de l’année, a pour mission 
de soutenir le développement de 
la vie associative, et qui a travaillé 
main dans la main avec Accolades. 

Depuis 10 ans, cette SCOP (Société 
Coopérative et Participative) pro-
pose des méthodes d’animations 
participatives qu’elle met en œuvre 
dans le cadre de missions d’accom-
pagnement. 

Un Forum pour agir ensemble
Depuis le mois de novembre, trois 
grandes séances de travail ani-
mées par Etienne Ragot, anima-
teur-formateur chez Accolades, 
ont eu lieu au centre sociocultu-
rel Clara-Zetkin, en présence de 
l’équipe du Pôle associatif qui avait 
préalablement mobilisé toutes les 
associations ayant envie de s’impli-
quer dans l’élaboration du Forum : 
« C’est important que les bénévoles 
eux-mêmes mettent au point le 
programme de cette journée, car 
ce sont les premiers concernés. 
Ce sont des gens qui ont en com-
mun de s’engager toute l’année », 
nous explique Etienne Ragot. 
Parmi les associations présentes 
aux réunions fi guraient les Com-
pagnons bâtisseurs, l’association 
des jeunes ressortissants maurita-
niens ou celle des parents d’élèves 
de l’école Jules-Verne, SFMAD… : 
« Ces séances ont tissé des liens 
nouveaux entre bénévoles : j’ai pu 
observer qu’elles favorisaient une 
meilleure connaissance mutuelle. 
De plus, elles mettaient en lumière 

la diversité du tissu associatif ville-
taneusien », souligne le formateur 
d’Accolades. Pendant les séances 
de travail en commun, les respon-
sables associatifs présents ont mis 
en lumière les grands objectifs du 
Forum. Chaque participant a été 
invité à faire remonter ses idées et 
ses envies afi n d’élaborer un plan 
d’action. Le tout dans un respect 
mutuel ! Plusieurs méthodes dites 
participatives – brainstorming, 
travail en petits groupes, scrabble 
géant - ont mis en relief les envies 
de participants peu avares en idées : 
« La forme participative permet 
plusieurs choses : tous les partici-
pants peuvent à la fois s’exprimer 
individuellement et collectivement. 
Ils peuvent donc construire en-
semble », explique Etienne Ragot.

Un Forum pour se rencontrer
Si le Forum de la vie associative 
offre aux structures l’occasion de 
présenter leurs activités aux Ville-
taneusiens, c’est aussi un moment 
privilégié pour faire autre chose. 
Comme créer du débat ou connaître 
les autres associations. Des 
échanges et réfl exions ont donc été 
menés dans ce sens. Encadrés par 
l’équipe du centre socio-culturel, 
des groupes de travail thématiques 
se sont réunis pour travailler sur 
des missions précises puis valider 

les propositions. Le comité événe-
mentiel était chargé de lister les 
besoins de chaque association pour 
son stand et de défi nir les espaces 
communs du Forum. Le comité de 
suivi avait comme but de veiller au 
bon avancement de l’organisation. 
Parmi toutes les idées évoquées, 
les représentants associatifs ont 
décidé de créer un village associa-
tif, un espace où elles pourront pré-
senter leurs projets, y proposer de 
la restauration ou même organiser 
une petite exposition : « Ce village 
est une volonté forte des associa-
tions qui ont souhaité mettre en 
place un espace organisé par pôles 
thématiques comme la solidarité 
ou l’environnement. On est loin de 
l’esprit des stands individuels mais 
plutôt dans le partage », explique 
Sabrina Bousekkine, chargée de la 
vie associative au centre sociocul-
turel. Même démarche pour le pro-
gramme de la journée : ce sont les 
associations qui ont décidé d’amé-
nager une scène pour promouvoir 
les talents artistiques des associa-
tions locales. La programmation 
a été élaborée avec soin par le 
« comité événementiel » qui a 
sélectionné l’ensemble des inter-
venants. Outre les trois « grands » 
concerts de la journée, des asso-
ciations locales comme Aklav, 
Gbediga, le groupe Mësëgana avec 

Racine ou l’association franco-ta-
moul feront un passage sur scène. 
Idéal pour faire le plein d’ambiance 
! Dans l’Hôtel de Ville, des tables 
rondes seront animées par les as-
sociations volontaires et des parte-
naires. Des lieux de réfl exion com-
plétés par un grand débat animé 
par le journaliste Sébastien Galcé-
ran. Les thèmes abordés, comme 
le statut des bénévoles, ont été 
choisis par les associations lors des 
séances de travail : « Les associa-
tions ont beaucoup insisté pour que 
ces tables rondes existent car pour 
elles, le forum est un lieu où l’on 
apprend à mieux se connaître mais 
à travers des réalités qui nous pré-
occupent », ajoute Etienne Ragot. 
Ces réunions ont également permis 
de faire émerger de nombreux pro-
jets, comme la création d’un comité 
des fêtes ou le développement de 
chantiers inter associatifs autour 
de thèmes comme l’éducation ou 
la solidarité. Rien de tel que des 
projets communs pour fédérer les 
associations villetaneusiennes ! g

PÔLE VIE ASSOCIATIVE
Centre Socioculturel 

Clara-Zetkin
1 avenue Jean Jaures

93430 Villetaneuse
Tél : 01 49 98 91 10

C’est une première à Villetaneuse ! Pendant presqu’un an, nombre d’associations de la ville ont 
travaillé, ensemble, à l’élaboration du Forum de la vie associative, qui aura lieu le 8 octobre 
prochain à l’Hôtel de Ville et dans les jardins Baldaccini. Retour sur ce projet participatif encadré 
par la coopérative «Accolades» et l’équipe du centre socioculturel Clara Zetkin, qui est en charge du 
Pôle associatif. 
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Bruno Népi, secrétaire de l’association depuis 5 ans. (© Club VMax)

Coumba Cissé, créatrice de l’association des jeunes réalisateurs 
et scénaristes francophones. (© Erwann Quéré)
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Portraits ASSOCIATIFS

Fondée il y a 25 ans 
par une jeune femme 
amatrice de grosses 
cylindrées, cette asso-
ciation basée à Ville-

taneuse réunit les inconditionnels 
de la Vmax, une moto légendaire 
créée dans les années 1980 par 
la fi rme japonaise Yamaha – soit 
une centaine d’adhérents dont la 
moitié vit en région parisienne : « Il 
y a 30 ans, c’était la moto la plus 
puissante et la plus rapide de son 
époque, c’est pour cela qu’elle a 
marqué son temps », explique Bru-
no Népi, secrétaire de l’association 
depuis 5 ans et, dans la vraie vie, 
responsable commercial dans une 
entreprise d’archivage.
Ce club de passionnés est très 
présent sur le web avec une plate-
forme d’échanges d’informations, 
un site Internet fourmillant d’as-
tuces et de bons plans, et une page 
facebook suivie par quelque 1800 

fans. Deux référents mécaniques, 
dont Stéphane dit « Nonoff » 
peuvent même être sollicités en 
cas de problème technique. Le club 
organise tous les premiers vendre-
di du mois un rendez-vous « spé-
cial motards » place de la Bastille, 
à Paris, qui ne passe pas inaperçu, 
et surtout de nombreuses sorties 
et balades de mars à octobre qui 
incluent des vacances à moto, en 
France ou à l’étranger. Cette année, 
c’était le Portugal qui était à l’hon-
neur : « Cette association permet 
de réunir des gens de milieux très 
différents autour d’une passion 
commune. Mes compagnons de 
moto sont carrossiers, ingénieurs 
ou même chirurgiens ! », s’exclame 
Bruno Népi, intarissable sur le su-
jet. Les membres du club sont aussi 
en relation avec leurs homologues 
européens et rencontrent d’autres 
Vmaxistes lors de grands rassem-
blements organisés plusieurs fois 

par an. Une dizaine de pilotes du 
club participent également aux 
championnats de France de drags-
ter, sport mécanique d’accéléra-
tion ouvert aux véhicules à deux 
et quatre roues. Du 100% adréna-
line pour ces amateurs d’accélé-
ration musclée ! Composé de cinq 
Vmaxistes, le bureau de l’associa-
tion, qui est particulièrement bien 
implantée en Ile-deFrance, se réu-
nit tous les trimestres au centre 
socioculturel Clara-Zetkin. A l’occa-
sion du Forum de la vie associa-
tive, elle tiendra un stand où sera 
diffusé, entre autres, un diaporama 
de photos faisant la part belle à la 
grosse cylindrée. Cerise sur le gâ-
teau, les Villetaneusiens pourront 
y découvrir deux Vmax, la 1200 m3 
et la 1700 m3 – soit l’ancien et le 
nouveau modèle. De quoi susciter 
de nouvelles passions ! g

http://vmaxleclub.com/

C’est avec Coumba Cissé 
que nous avons ren-
dez-vous pour parler 
de l’activité d’une toute 
jeune association vil-

letaneusienne, créée fi n 2015 et 
baptisée « association des jeunes 
réalisateurs et scénaristes fran-
cophones ». Un long intitulé pour 
une asso très motivée ! Cette jeune 
malienne de 32 ans, qui partage 
sa vie entre un emploi de caissière 
dans une supérette et une passion 
dévorante pour le cinéma africain, a 
posé ses valises à Villetaneuse il y a 
tout juste deux ans. Quelques mois 
après son arrivée, la voici prési-
dente de cette association destinée 
à promouvoir la production cinéma-
tographique africaine et valoriser 
le brassage culturel franco-africain. 
Côté projets, les cinq membres de la 
structure ont déjà achevé l’écriture 
d’un court-métrage qu’ils souhaite-
raient réaliser dans les prochains 

mois. Un court-métrage au sujet 
brûlant : l’excision. « Malgré les cam-
pagnes de sensibilisation, l’excision 
continue d’être pratiquée au Mali, 
notamment en milieu rural. C’est 
important de dénoncer cette pra-
tique barbare », s’exclame la jeune 
femme. Le petit collectif artistique 
n’est pas avare en projets. Son ob-
jectif ? Faire connaître la culture 
malienne, riche et diversifi ée, forte 
de nombreuses traditions, cou-
tumes et rites animistes - notam-
ment les cérémonies de mariage, 
qui durent plusieurs semaines. Mais 
l’une des volontés de l’association 
est également de faire évoluer les 
mentalités sur certaines pratiques 
comme la polygamie ou l’adoption 
dite traditionnelle : « Au Mali, toute 
la communauté a droit d’éducation 
sur les enfants, dont certains sont 
séparés très jeunes de leurs parents. 
C’est un traumatisme pour nombre 
d’entre eux », explique-t-elle, avant 

d’ajouter : « Les court-métrages que 
nous souhaitons réaliser sont desti-
nés à favoriser le dialogue entre les 
cultures françaises et africaines, et 
créer un nouvel échange entre les 
Villetaneusiens ». Actuellement, la 
petite structure planche sur un tout 
autre sujet mais qui, en fi ligrane, 
a pour épicentre le lien social. A 
l’occasion du Forum de la vie as-
sociative, elle va tourner un mini 
court-métrage consacré au tissu 
associatif de la ville, un beau projet 
soutenu par la mairie. Ce petit fi lm, 
qui sera présenté lors d’une table 
ronde fi gurant au programme du 
Forum, sera ponctué d’interviews 
de bénévoles d’associations et 
d’habitants : « C’est important de 
montrer aux Villetaneusiens la place 
qu’occupent les associations dans le 
ville », déclare-t-elle. G

Dossier réalisé 
par Tiphaine Cariou

Bonne route au club Vmax ! 

Coup de projecteur sur une nouvelle asso’ 
de réalisateurs-scénaristes !

Sur Service-Public-Asso.fr, près d’une 
vingtaine de services en ligne sont 
accessibles ! Par exemple, les associa-
tions peuvent faire leurs demandes 
de subvention auprès des collectivités 
territoriales partenaires ou adhérer 
au dispositif chèque emploi associatif. 

 service accessible 
24h / 24 
 valeur juridique identique 
à celle d’une démarche au 
guichet
 accusé de réception de 
la démarche dans les 24 
heures
 documents stockés en 
toute sécurité

 suivi en ligne de 
l’avancement du dossier
 démarche éco-
responsable (pas de 
papier, pas d’encre, pas de 
déplacements).
 démarches faites en 30 
minutes
 traitement administratif 
accéléré.

Pratique : créez, modifi ez 
votre association 
sur internet 

Le monde associatif est varié et peut prendre des formes diverses. Un point commun peut cepen-
dant être mis en avant : l’engagement. Le plus souvent bénévole, parfois salarié, dans un cadre 
culturel, sportif, social ou autre… Villetaneuse compte 80 associations actives. Voici deux 
portraits qui illustrent le dynamisme associatif villetaneusien.
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